
A l’écoute du texte 

 

L e c t u r e  d e  l a  B i b l e  

 

    JE JE JE JE M’APPROCHEM’APPROCHEM’APPROCHEM’APPROCHE 
 
L’apôtre Paul a été en danger de mort en Asie (1.8), et par désir de pardon (1.11 – 2.13) il a 
ajourné la visite promise à l’église de Corinthe. Paul évoque la grandeur du ministère apostoli-
que, la supériorité de ce ministère sur celui de la première alliance, ses détresses et 
son espérance. 
 
Si dans sa première lettre aux Corinthiens l’apôtre répond à une communauté divisée et tra-
versée par différents problèmes, dans cette seconde lettre, l’apôtre rédige dans un esprit de 
combat et de persuasion. Après avoir promis une visite et s’être rétracté, il s’explique et se 
défend.  
 
En insistant sur le « oui » et le « non » (v.17, 18, 19 et 20), Paul se défend alors que ses adver-
saires l’accusaient de modifier constamment ses projets. Il se justifie et s’explique face à ses 
accusateurs. Il parle selon sa conscience (v.12) et tente d’écarter les soupçons qu’on lui 
porte. Certains imaginaient des intentions qu’il n’a pas.  
 
Dans ses visites, l’apôtre avait prévu un circuit qu’il modifie. Il mentionne sa première inten-
tion au v. 15 et 16 (la Macédoine, Corinthe, la Judée) et affirme la raison de ce changement. 
« C’est pour vous ménager que je ne suis plus venu à Corinthe ». L’apôtre ne souhaite pas 
transmettre sa tristesse et sa « grande détresse » à la communauté (2.1-11). Il veut à la fois 
se protéger et protéger les Corinthiens. Paul n’est ni versatile ni inconstant.  

Question Question Question Question     
brisebrisebrisebrise----glaceglaceglaceglace    ::::    
Pensez aux 
membres d’une 
famille que vous 
connaissez : 
quelle richesse 
vous apporte 
chacun des 
membres de 
cette famille ? 

Le Dieu trois en un 
 
 2 Corinthiens 1.19-22 
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    J’OBSERVEJ’OBSERVEJ’OBSERVEJ’OBSERVE    

 
Lire attentivement 2 Co 1.19-22. 
Quels mots l’apôtre Paul choisit-il dans ces 4 versets pour désigner Jésus ? Quelles sont les 
caractéristiques de Jésus et quels rôles a-t-il joué d’après ces versets ?  
Combien de fois le mot Dieu apparait-il dans ces 4 versets ? Qu’indiquent ces mentions sur 
la place et la fonction de Dieu face à Jésus et face à Paul et ses compagnons de mission ? 
Seule la dernière phrase mentionne l’Esprit (v. 19 et 20) : quelles relations cette phrase 
établit-elle entre le Christ, Dieu et l’Esprit ? 

    JE COMPRENDSJE COMPRENDSJE COMPRENDSJE COMPRENDS    

    
Paul mentionne le Christ parce qu’il est au cœur de sa prédication comme de celle de Sylvain 
et de Timothée, c’est-à-dire de ceux qui ont participé avec lui à l’évangélisation de Corinthe. 
Ce Christ est à la fois vrai et sûr, c’est ce qui fait toute la force de la foi des Corinthiens. Il 
est la réalisation des promesses de Dieu, et donc confirme leur véracité. De même, les pro-
pos de Paul, son enseignement, restent tout aussi véridiques. Il n’a point tergiversé, ni pris 
des détours particuliers, hésitant ou revenant sur ces décisions. 
 
Paul associe la véracité de ses propos et la fermeté de ses convictions en les associant à 
Dieu, à Jésus-Christ et à l’Esprit.  

Le mot « amen » (v.20), mot araméen conservé en grec, est utilisé la plupart du temps dans les formu-
les liturgiques de l’Ancien et du Nouveau Testament. Paul l’a utilisé lui aussi dans ce sens dans ses 
lettres (Romains 16.27 ; 1 Corinthiens 14.16). Ici, au v.20, il l’utilise dans son sens étymologique qui 
veut dire « c’est vrai, c’est sûr », et non pas en conclusion d’une liturgie ou d’une prière. L’apôtre Jean, 
dans le livre de l’Apocalypse, ira dans ce même sens en désignant Jésus comme l’Amen (Ap 3.14) pour 
dire sa conviction que le Christ est à la fois vrai et sûr. 



 

 

    J’ADHEREJ’ADHEREJ’ADHEREJ’ADHERE    

    
Parfois, nous sommes dans l’obligation de modifier un projet en raison d’événements impré-
visibles ou de circonstances inattendues. Devons-nous toujours nous justifier lorsque nous 
sommes accusés ? Pourquoi ou pourquoi pas ?  
 
Comment être en mesure de distinguer dans notre vie chrétienne le bénéfice qui nous vient 
de Dieu, du Christ ou de l’Esprit ? 
 
Comment le témoignage de Paul, nous place-t-il en présence d’un Dieu personnel constituant 
à la fois une unité mais aussi une distinction entre trois entités ? 

Il rattache l’onction (v.21) et le sceau (v.22) à une affirmation trinitaire, mais il ne fait pas ici 
l’apologie de la nature trinitaire de Dieu. Il l’évoque simplement en soulignant le bénéfice 
pour les croyants de leur foi en Dieu, en Christ et en l’Esprit Saint. 
 
- Dieu est à l’origine des promesses dont les hommes sont bénéficiaires. 
- C’est en Dieu qu’elles sont vraies et de ce fait, nous tenons Dieu pour vrai et véritable 
(l’amen). 

- C’est encore Dieu qui affermit les Corinthiens et l’apôtre Paul dans le Christ.  
- C’est toujours Dieu qui confère l’onction.  
- Dieu reste toujours celui qui marque de son sceau en plaçant les arrhes de l’Esprit dans 
les cœurs.  

 
On ne peut donc pas séparer Dieu des conséquences bénéfiques de chaque personne de 
la trinité. 
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    JE REFLECHISJE REFLECHISJE REFLECHISJE REFLECHIS    

    
Le mot trinitéLe mot trinitéLe mot trinitéLe mot trinité    
Il ne s’agit pas de se laisser piéger par un vocable. Le mot « trinité » ne se trouve pas dans la 
Bible. Cependant il est commode pour exprimer brièvement la doctrine selon laquelle la divi-
nité implique le Père, le Fils et le Saint-Esprit. Nous employons d’ailleurs couramment les 
mots « incarnation », « millénium », par exemple, qui ne font pas partie du vocabulaire bibli-
que non plus, mais dont le sens est largement validé par les textes bibliques. 
 
Pour aller plus loinPour aller plus loinPour aller plus loinPour aller plus loin    
L’étude des textes sur ce sujet permet une riche classification 

♦ Un seul Dieu : Dt 6.4 ; Es 42.8 ; Jn 17.3 ; 1 Co 8.6 ; Ep 4.6. 
♦ Le Père et le Fils associés : Lc 11.13 ; Ep 4.30 ; 1 Th 4.8. 
 Comparez aussi Es 63.10-11 avec 63.7,14 ; Ps 51.11,12 avec le verset 1. 
♦ Le Christ et le Saint-Esprit associés : Jn 16.7, 13 ; 17.39, Ac 1.8. 

♦ Le Père, le Fils et le Saint-Esprit associés : Mt 28.19 ; Jn 3.34 ; Rm 8.9-11, 16, 17 ; 
 2 Co 13.13 ; Ep 2.18 ; 4.4-8 ; Hb 10.29,30 ; Ju 20,21. 

    JE PRIEJE PRIEJE PRIEJE PRIE    

    
L’expérience de Paul pourrait nous inspirer une prière. 
 
« Seigneur, notre Père, je te remercie de l’expérience de l’apôtre Paul qui a témoigné, par 
son ministère et ses lettres, de ta personnalité de Père et de ta miséricorde de Dieu person-
nel. Le Christ te révèle pleinement et le Saint-Esprit nous permet à la fois de comprendre tes 
intentions et l’enseignement de ton Fils Jésus-Christ.  
Je souhaite manifester autour de moi la même confiance que tu me témoignes. Pour aider les 
hommes à te percevoir, je souhaite recevoir ton empreinte. Je souhaite être affermi dans la 
foi à travers Jésus-Christ pour le proclamer sous l’influence du Saint-Esprit. Amen. » 


